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Note conceptuelle 0 

 

Le rôle des gouvernements locaux et régionaux dans la gestion de 

la migration irrégulière 

 

OBJECTIF 

La migration irrégulière est un phénomène multidimensionnel, enraciné dans des tensions 

économiques, sociales, politiques et environnementales. Les gouvernements locaux et 

régionaux (GLR) sont souvent les premières institutions publiques confrontées aux effets de ce 

phénomène, que ce soit en tant que régions d’origine, de transit ou de destination. Cependant, 

leur rôle dans l’atténuation des causes profondes, la gestion des dynamiques de transit et la 

facilitation de l’intégration ou de la réintégration est fréquemment négligé dans les stratégies 

migratoires nationales et internationales. Cette table ronde explorera comment 

l’autonomisation des GLR dans différents contextes territoriaux peut conduire à des approches 

plus durables, humaines et efficaces de la gouvernance de la migration irrégulière. 

 

CONCEPTUALISATION 

La migration irrégulière en Afrique et depuis l’Afrique est alimentée par des facteurs variés et 

interconnectés tels que la pauvreté, les conflits, le changement climatique et le manque 

d’opportunités. Bien que les gouvernements nationaux dirigent traditionnellement la politique 

migratoire, les gouvernements locaux et régionaux de par leur proximité avec les populations 

et leurs responsabilités multisectorielles sont particulièrement bien placés pour concevoir et 

mettre en œuvre des réponses pratiques et contextualisées. 

Pour mieux comprendre leur rôle, il est essentiel de distinguer trois types de territoires: les 

régions d’origine, les régions de transit et les régions de destination. 

 

Régions d’origine (principalement en Afrique) : 

Dans les zones où débute la migration, les autorités locales et régionales sont les mieux placées 

pour s’attaquer aux causes profondes. Elles peuvent investir dans la diversification 

économique, l’éducation et le développement des compétences, la participation des jeunes et 

la cohésion sociale afin de réduire les facteurs qui poussent à migrer. Les programmes qui 

promeuvent un développement local inclusif et une gouvernance démocratique peuvent 

contribuer à atténuer les sentiments de marginalisation et de désespoir qui incitent souvent les 

individus à migrer par des voies irrégulières. Ces GLR peuvent aussi jouer un rôle essentiel 
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dans la préparation des systèmes locaux pour soutenir la réintégration des migrants de retour, 

à travers des services spécifiques et la participation communautaire. 

 

Régions de transit (tant à l’intérieur qu’à l’extérieur de l’Afrique) : 

Les régions de transit subissent des pressions particulières en accueillant des populations en 

mouvement avec un statut juridique précaire et un faible soutien institutionnel. Dans ces 

contextes, les GLR peuvent contribuer à garantir l’assistance humanitaire, la protection des 

droits et la prestation de services coordonnés, même dans des environnements fragiles ou à 

ressources limitées. Bien que la gouvernance du transit soit rarement discutée, elle est 

essentielle à la stabilité régionale et à la sécurité humaine. Il est donc crucial de renforcer la 

capacité des institutions locales à gérer ces dynamiques, tout en assurant la coordination avec 

les acteurs nationaux et internationaux. 

 

Régions de destination (y compris en Afrique, en Europe et ailleurs) : 

Dans les territoires de destination, les GLR jouent un rôle central dans l’intégration, l’inclusion 

sociale et la lutte contre la discrimination. Ils sont responsables de l’accès au logement, à 

l’éducation, aux soins de santé et au soutien à l’emploi pour les nouveaux arrivants. Dans les 

villes et régions européennes en particulier, les autorités régionales peuvent contribuer à 

façonner le discours public, encourager la participation des migrants et créer des 

environnements accueillants. En parallèle, elles peuvent faire valoir leurs expériences locales 

dans l’élaboration des politiques nationales et européennes, en plaidant pour des approches plus 

cohérentes et centrées sur les personnes. 

Dans les trois contextes, les GLR doivent être soutenus à travers le renforcement des capacités, 

un financement adéquat et des mécanismes de gouvernance multiniveaux permettant la 

collaboration avec les gouvernements nationaux, la société civile, le secteur privé et les 

organisations internationales. Le renforcement des systèmes locaux de données et des 

observatoires migratoires permettra également une élaboration de politiques plus réactive et 

fondée sur des données probantes. 

En résumé, bien que les GLR partagent des responsabilités transversales telles que la proximité 

avec les communautés affectées et la fourniture multisectorielle de services leurs rôles 

spécifiques doivent être adaptés à leur contexte territorial. Les autonomiser en conséquence est 

essentiel pour transformer les défis migratoires en opportunités de développement inclusif et 

de résilience. 

 

QUESTIONS ET ENJEUX 

● Comment mieux intégrer les gouvernements locaux et régionaux dans les cadres de 
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gouvernance migratoire nationaux et internationaux ? 

● Quelles politiques spécifiques se sont révélées efficaces dans les régions d’origine, de 

transit et de destination, respectivement ? 

● Comment soutenir les GLR dans les régions d’origine pour réduire les pressions 

migratoires et gérer la réintégration ? 

● Quelles formes de coopération interrégionale peuvent améliorer la gestion migratoire à 

ces différents niveaux territoriaux ? 


